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Durant l’année internationale de l’as-
tronomie,1 il vaut la peine de réfléchir à
la fois sur les merveilles que nous pou-
vons voir via le télescope Hubble et
d’autres télescopes, et sur l’océan de l’air
à travers lequel nous contemplons les
cieux. Les phénomènes célestes que nous
pouvons voir au moyen d’une grande va-
riété d’instruments touchent la corde sen-
sible de la stupeur admirative dans le cœur
de l’homme. Nous sommes environnés par
un cosmos aux couleurs et à la texture vi-
brantes, en perpétuel mouvement, et qui
nous invite constamment à comprendre
plus profondément sa nature. Alors que
nous pouvons nous sentir tout
petits à l’échelle purement
physique de ce que nous
voyons, il y a quelque chose
qui tient presque du miracle
dans le fait que nous sommes
capables d’englober à ce point
la création par le biais de nos instruments,
et qui plus est, par le biais du mental. Il
existe quelque principe sympathique qui
résonne en nous, qui nous permet de ten-
dre vers les mystères de l’espace et de com-
mencer à les sonder.

Ceci ne veut pas dire que l’humanité
est déjà sur le point de percer les secrets
ultimes des étoiles. D’ordinaire, les astro-
nomes se déclarent stupéfaits par de nou-
velles observations inattendues qui ne ca-
drent pas avec leurs modèles existants.
L’histoire de la science est faite de pério-
des de compréhension bien établie, qui sont
soudain chamboulées par des idées nou-
velles – l’astronomie elle-même a subi une
révolution remarquable, la Révolution Co-
pernicienne, qui est devenue synonyme de

ce processus. Les idées et observations de
Nicolas Copernic, Tycho Brahé, Johann
Kepler et Galileo Galilei se sont alors com-
binées pour déplacer la Terre du centre de
l’Univers. Qui peut dire qu’un événement
de ce genre ne pourrait pas se reprodui-
re ? En vérité, il y a des preuves évidentes
qu’un grand nombre de phénomènes as-
tronomiques pourraient s’expliquer plus
simplement si on accordait davantage d’at-
tention au pouvoir de l’électricité dans l’es-
pace – ce thème est exploré plus en détail
dans notre article sur “ Le Climat Electri-
que. ”

L’atmosphère de la Terre nous sépare
des merveilles du cosmos par
une couche gazeuse, un voile
qui paraît terriblement mince
et fragile si nous considérons
l’immensité et l’hostilité appa-
rente de l’espace. Pourtant,
c’est ce voile même qui est

l’une des sources primordiales de la vie,
la source de l’air qu’on respire. Avec quel-
le facilité nous prenons pour argent comp-
tant le fait que nous sommes environnés
par un mélange invisible de gaz qui sont
absolument nécessaires à l’existence de
toutes les formes de vie. L’air est impal-
pable quand il est au repos, et il l’est tout
autant lorsqu’il est en mouvement, puis-
sante force qui peut sculpter des paysages
et dévaster des villes. Des modèles sai-
sonniers spécifiques des vents et du climat
sont devenus partie intégrante de la cultu-
re humaine –  qui peut imaginer l’Inde sans
penser à la mousson, par exemple ? Les
vents et le temps sont l’expression de vas-
tes cycles d’énergie et de matière qui pilo-
tent les écosystèmes planétaires. L’atmos-
phère est de ce fait un agent principal de
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la circulation. Au sein de l’atmosphère, les cy-
cles principaux sont ceux de la vapeur d’eau, de
l’oxygène, du dioxyde de carbone, et de l’azo-
te. Tous ces cycles sont contrôlés continuelle-
ment par un tas de satellites et de stations mé-
téo, les NU jouant un rôle de leader par le biais
de l’Organisation Météorologique Mondiale
(WMO).

LA CIRCULATION CYCLIQUE

La circulation est la base de la vie. Tandis que
les vents soufflent librement à la surface de la
Terre, l’air circule dans les poumons, et le sang
dans les veines. Nous avons ainsi le symbole de
cette vérité universelle, que la libre circulation
est la voie royale de la santé, et non l’accumula-
tion/congestion dans une partie du système, ac-
compagnée par une réduction inévitable dans une
autre. Nos systèmes économiques et politiques
feraient bien de tenir compte de cette vérité toute
simple, mais profonde. Le Verseau est un signe
d’air, et on dit qu’il est relié aux principes d’uni-
versalité et de partage, que l’air physique incarne
de manière si évidente. Alors que nous appro-
chons graduellement de l’Ere du Verseau, nous
devrions nous attendre à ce que ces principes se
manifestent avec un pouvoir et une clarté gran-
dissants dans toutes nos institutions.

LES NUAGES DE L’AIR

Le cycle naturel le plus manifeste est le cycle
de l’eau. La chaleur du soleil provoque l’évapo-
ration, et combiné à la rotation de la Terre, ceci
produit les vents qui transportent les nuages jus-
qu’au lieu de leur précipitation, pour alimenter
les lacs et les rivières dans le monde. Nous res-
sentons immédiatement les effets des précipita-
tions, et en reconnaissons l’importance dans les
vies cycliques de toutes les créatures. Du fait que
les cycles de l’oxygène et du dioxyde de carbone
opèrent de manière invisible, il est plus facile de
demeurer dans l’ignorance de leur importance,
quoique la science y accorde maintenant davan-
tage d’intérêt, étant donné leur importance évi-
dente dans les débats sur le changement climati-
que. Ces deux cycles sont étroitement reliés par
l’action du feu, car l’oxygène est un ingrédient
clé au niveau de la combustion, et de nombreuses
substances contenant du carbone brûlent, pour
produire du dioxyde de carbone. En termes sim-
ples, il s’avère que la respiration est une forme
de combustion lente, alimentée par les hydrates
de carbone (tels que le sucre et l’amidon) dans la

nourriture ; et la photosynthèse est effectivement
une combustion inversée, qui prend du dioxyde
de carbone et le reconvertit à nouveau en hydra-
tes de carbone, tout en libérant de l’oxygène.2
Ainsi, les règnes animal et végétal sont profon-
dément impliqués dans ce double cycle. Néan-
moins, ce sont les interventions intensives et ex-
tensives de l’humanité dans ces cycles – le plus
notable étant le fait de brûler les combustibles
fossiles – qui ont été à l’origine d’une majeure
partie des discussions sur le changement climati-
que.

Nul n’est besoin de rappeler ici les détails sur
le changement climatique – tous les citoyens con-
cernés sont très au courant de ces questions. Mais
une chose qui vaut la peine d’être examinée, c’est
que les systèmes physiques et biologiques que les
scientifiques s’efforcent de copier, et sur lesquels
ils basent leurs prévisions, sont complexes, sub-
tils, et d’une vaste portée. Et les modèles sont
basés sur les affirmations que, à l’instar de ceux
de l’astrologie moderne, ils ne sont pas aussi pro-
ches de la vérité qu’il n’y paraît. Tandis qu’on
suppose que la science est une quête de la vérité
dénuée de passion en ce qui concerne le monde
physique, elle est néanmoins entreprise par des
êtres humains imparfaits qui peuvent avoir leurs
préjugés propres. Et on doute que la science ait
une parfaite connaissance de tout ce qui a trait
aux changements dans les principaux  systèmes
porteurs de vie de la planète : la pensée ésotéri-
que évoque des influences sur le climat planétai-
re, y compris celle de la pensée humaine, qui ne
sont toujours pas reconnues par la science ortho-
doxe. Ceci n’a pas pour but de prôner un com-
plet scepticisme vis-à-vis des affirmations des
scientifiques, ou celles qui ont trait au change-
ment climatique : en revanche, il s’agit d’incliner
à un état d’esprit largement ouvert à toutes les
propositions, combiné à un mental plein de dis-
cernement, et une profonde humilité face aux mys-
tères de la Nature.

Que le consensus actuel sur le changement cli-
matique et le rôle causal du dioxyde de carbone
soient un fait avéré ou non, la leçon principale
pour l’humanité est sans nul doute le besoin d’en-
visager une approche plus sage et plus équitable
pour ce qui est de l’utilisation des ressources pla-
nétaires, au bénéfice de tous les règnes de la na-
ture. Et nous avons un réel espoir que c’est ce
qui va émerger, quoique lentement, des délibéra-
tions du Panel International sur le Changement
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Climatique (co-sponsorisé par le WMO et le Pro-
gramme des Nations Unies pour l’Environnement)
et des négociations subséquentes menées par les
gouvernements. La conférence de Copenhague
en décembre sera un autre jalon dans
ce processus. Que les résultats ne
soient pas à la hauteur des espéran-
ces, nous devrions apaiser nos in-
quiétudes en étant convaincus que les
choses vont dans la bonne direction.
Il est facile d’être déçu parce qu’une
réunion n’a pas pu tout résoudre,
mais nous ne devrions pas oublier le vaste réseau
de rencontres annexes et de négociations infor-
melles qui soutiennent chacune des conférences
majeures, et qui vont se poursuivre après cet évé-
nement. Au travers de tous ces contacts inces-
sants, l’humanité bon an mal an, s’achemine len-
tement vers le rayonnement d’une attitude plus
éclairée envers les autres règnes, en ne les consi-
dérant pas comme des objets passifs à exploiter,
mais comme des compagnons qui méritent res-
pect et compréhension.3

Il peut sembler étrange pour certains que le
cycle de l’azote soit inclus comme étant d’impor-
tance, car il ne joue aucun rôle notoire au niveau
de la respiration ou de la photosynthèse. Pourtant
l’azote, sous la forme de nitrates, protéines et
acides aminés, est d’une importance cruciale pour
la nourriture des animaux et des plantes. Com-
ment l’azote  dans l’air trouve-t-il son chemin
dans ces cycles écologiques ? La réponse réside
principalement dans le sol, où les bactéries, soit
libres, soit en combinaison avec les plantes,
‘fixent’ l’azote en des formes utilisables. Ainsi,
les animaux tirent tout leur azote du règne végé-
tal. Un autre facteur qui contribue à la fixation de
l’azote, c’est la foudre. Et étant donné l’impor-
tance de l’azote dans l’alimentation, il n’est pas
surprenant que l’humanité ait appris à industriali-
ser le processus de sa fixation. Cependant, tout
comme pour les autres cycles atmosphériques,
ceci a amené des problèmes d’usage intensif –
dans ce cas, des fertilisants de l’azote. Il semble
là encore que l’humanité soit en train de décou-
vrir l’impérieuse nécessité d’apprendre à doser
ses interventions au niveau des cycles naturels,
étant donné notre compréhension limitée de leur
subtilité et de leur complexité.

LE BOUCLIER

L’atmosphère n’est pas seulement un agent
principal de la circulation planétaire. C’est égale-

ment un agent protecteur. La plupart des gens
ont entendu parler de la couche d’ozone, et sont
au courant qu’elle nous protège de certains des
effets nocifs des rayons ultra violets (UV). La

découverte d’un trou d’ozone dans
l’Antarctique, son lien avec les chlo-
rofluorocarbones (CFC), et la coo-
pération internationale pour s’atta-
quer à ce problème, font partie in-
trinsèque de l’histoire de nos temps
présents. L’ex Secrétaire Général des
Nations Unies Kofi Annan a dési-

gné le Protocole de Montréal, un accord interna-
tional pour supprimer progressivement la produc-
tion d’un certain nombre de produits chimiques
qui diminuent la couche d’ozone, comme étant
“peut-être le seul accord réussi qui existe à nos
jours ”. C’est là encore un exemple de la valeur
clé du Verseau, celle du partage – dans ce cas, du
savoir scientifique et des responsabilités politi-
ques. La chose intéressante c’est que l’ozone est
créé en réalité par ces radiations mêmes – les UV
– contre lesquelles il sert ultérieurement de bou-
clier. Et la couche d’ozone n’est pas le seul bou-
clier présent dans l’atmosphère. Au-dessus de la
couche d’ozone on trouve l’ionosphère, une cou-
che qui assure également une protection contre
les diverses formes de radiations nocives, tout en
instaurant un lien électrique vital avec le système
solaire plus vaste.

LE PONT

Il devient maintenant évident que l’ionosphè-
re est reliée à la fois à la foudre durant les orages,
(qui se produisent bien au dessous d’elle) et aux
phénomènes électriques de la magnétosphère –
une région qui s’étend bien au dessus de l’ionos-
phère, régie par le champ magnétique terrestre et
son interaction avec les particules du soleil, con-
nues comme le vent solaire, et le champ magné-
tique interplanétaire. Le champ magnétique de la
Terre canalise le vent solaire vers le bas jusque
dans l’ionosphère aux pôles Nord et Sud, don-
nant lieu à la beauté majestueuse de l’aurore. Les
couleurs de l’aurore sont créées par l’ionisation
électrique des divers gaz dans l’atmosphère, tout
comme dans une lampe fluorescente. Et il sem-
ble maintenant qu’il y ait une interaction périodi-
que entre la magnétosphère et l’ionosphère sur
toute la surface de la Terre, pas seulement aux
pôles. Les implications plus profondes de cette
connexion électrique sont explorées plus avant
dans l’article qui suit.

“ La respiration du souffle

de vie, le partage de l’air

avec tous les autres êtres

humains, dénotent à la fois

un centre vital individuel, et

aussi la participation à la

vie de l’ensemble ”

La Guérison Esotérique p.130)
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1.L’Union Internationale de l’Astronomie, al-
liée à l’UNESCO, célèbre l’année 2009 en
tant qu’Année Internationale de l’Astronomie.
On a organisé de nombreux événements dans
“ un effort global pour aider les citoyens du
monde à retrouver leur place dans l’Univers
au travers du ciel diurne et nocturne, et en
induire un sens personnel de l’émerveillement
et de la découverte. ” Un autre but étant
d’éduquer le public sur la manière dont “ le
savoir scientifique peut contribuer à une so-
ciété plus équitable et plus pacifique. ” Pour
de plus amples informations, visitez
www.astronomy2009.org/general/about/

2. Ce fait concernant la photosynthèse – capable
d’ôter le dioxyde de carbone de l’atmosphè-
re et de ‘fixer’ le carbone en tant qu’hydrate
de carbone durant le laps de temps d’une vie
de la plante – explique pourquoi le fait de
planter un arbre est considéré comme une
manière d’équilibrer ou de rejeter les émis-
sions de dioxyde de carbone émanant d’autres
sources, telles que les combustibles fossiles.

3. L’initiative de la méditation de la Bonne Vo-
lonté Mondiale Le Cycle des Conférences
prend comme l’un de ses thèmes principaux
l’idée de ‘Préservation de la Planète’. Pour
de plus amples informations, voir le dernier
article.

Comme il a été discuté dans le bulletin de la
Bonne Volonté Mondiale “ Qu’est-ce que la
Vie ? ” la philosophie ésotérique considère la
vie comme “ un flot incessant d’énergie électri-
que, tandis que les formes sont l’expression pro-
visoire au travers desquelles la vie s’exprime
sur le plan physique dense. ” L’ensemble de la
manifestation est alors vivante – l’atome lui-
même étant doué d’une conscience rudimentai-
re. En gardant ceci à l’esprit, nous pouvons con-
sidérer d’un œil neuf l’une des préoccupations
majeures de notre temps – les changements au
niveau du climat mondial et des réseaux climati-

ques – en les voyant sous l’angle d’une vie in-
telligente, électrique.

Les scientifiques continuent à débattre de la
question de l’origine des milliers de décharges
électriques qui se produisent sur toute la planète
à n’importe quel moment via les orages et la
foudre. On pense d’ordinaire qu’elles sont dues
à des perturbations atmosphériques et peut-être
à l’impact des particules chargées émanant du
soleil (le vent solaire). Une autre énigme a été la
découverte récente de décharges électriques qui
avaient lieu bien au dessus des orages, que l’on
appelle des Evénements Lumineux Passagers.
Ces spectacles éblouissants comportent des co-
lonnes gigantesques de lumière rouge et bleue
connues sous le nom de Lutins, des anneaux lu-
mineux qui s’élargissent rapidement que l’on
appelle des Elfes, et surgissant des nuages, des
langues de lumière vive que l’on a baptisées
Gnomes. Ces phénomènes sont difficiles à ex-
pliquer techniquement, i.e. en tant qu’effet de
l’isolation des charges sous la poussée des vents,
ayant lieu dans les nuages bien au dessous. Mais
par contraste avec ces  théories orthodoxes de la
science météorologique, les penseurs d’avant-
garde de la cosmologie du plasma considèrent
la terre comme faisant partie d’un circuit élec-
trique dans lequel le soleil et les planètes opè-
rent comme des pôles électriques opposés.

Dans ce modèle, les orages sont l’exact op-
posé de ce que l’on pense habituellement qu’ils
sont. Plutôt que des groupes électrogènes, ils
sont des agents dissipateurs des énergies dans
un circuit interplanétaire – la foudre étant l’étin-
celle d’un courant céleste, alors qu’elle se con-
necte à la Terre. Les lutins, les elfes et les gno-
mes colorés sont la forme que prennent les éclairs
tout en haut dans l’atmosphère où la pression
est basse. Des phénomènes similaires sont re-
produits couramment dans des laboratoires, alors
que l’on introduit une longue étincelle de dé-
charge – l’équivalent d’un coup de foudre – dans

LA BONNE VOLONTE EST … L’oxygène de l’universalité

LE CLIMAT ELECTRIQUE
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un tube de vide où l’on a ôté la quasi totalité de
l’air ; le  rougeoiement et les structures pareilles
à des  filaments colorés qui se produisent, cor-
respondant aux lutins. 1

Les enseignements de la Sagesse Sans Age
considèrent l’univers entier comme de nature
électrique, l’électricité qui nous est familière sur
le plan physique étant l’émanation d’une grande
vie cosmique qui opère à des niveaux plus éle-
vés, plus subtils du cosmos, et qui, avec l’aide
d’une cohorte de créateurs intelligents, a fait
naître l’univers exotérique. Dans ce scénario et
dans la mesure où la terre est concernée, tous
les phénomènes liés au mouvement orbital de la
planète, le refroidissement et le réchauffement
de l’air, les nuages, la pluie, les orages et les
vents, sont dus aux forces intérieures électro-
magnétiques de la nature, qui génèrent en per-
manence des courants électriques qui rétablis-
sent un équilibre perturbé.2

Cette tendance à un équilibre dynamique est
quelque chose qui appartient aux mystères de la
science, comme l’a commenté le physicien Paul
Davies : “ La plupart des simulations par ordi-
nateur de l’atmosphère terrestre annoncent quel-
que cataclysme imminent, tel qu’une glaciation
mondiale, le bouillonnement des océans, ou une
incinération systématique, due à un excès d’oxy-
gène, qui met le feu au monde … Pourtant, l’ef-
fet d’intégration de nombreux processus com-
plexes qui s’enclenchent a maintenu d’une ma-
nière ou d’une autre la stabilité de l’atmosphè-
re, face à des changements à grande échelle, et
même durant les périodes de perturbations cata-
clysmiques. ”3

Le rétablissement constant de l’équilibre est
connu comme l’homéostasie – une propriété
commune à tous les organismes vivants, en tant
qu’ils régulent leur milieu interne pour mainte-
nir une condition stable ; et la terre elle-même
est un organisme vivant, ses modèles climati-
ques dans le monde étant guidés par des intelli-
gences célestes, en accord avec le karma plané-
taire et humain. Ceci est bien sûr, très éloigné
de la quête d’explications mécanistes de la part
des scientifiques qui étudient l’atmosphère, mais
on doit chercher les causes primordiales du cli-
mat et du temps bien au-delà du monde des phé-
nomènes extérieurs, dans le domaine subjectif
de la conscience.

La science orthodoxe doit encore découvrir
que l’électricité est la force fondamentale de
l’univers, mais lorsqu’elle le fera, cette décou-
verte va saper les fondations du modèle actuel
de la gravitation, et l’idée d’un univers intelli-
gent et ordonné, palpitant de vie, pourra alors
faire l’objet d’une considération scientifique sé-
rieuse. Le cosmos est un énorme champ élec-
tromagnétique – quoique complexe et très éla-
boré – et toutes les vies qu’il contient se com-
portent comme des particules chargées qui sont
en perpétuelle interaction, et qui s’échangent
constamment leurs qualités spécifiques. Com-
me les cosmologistes du plasma David Talbott
et Wallace Thornhill le soulignent, “ depuis les
particules les plus ténues jusqu’aux formations
galactiques grandioses, le réseau d’un circuit
électrique relie et unifie toute la nature, en orga-
nisant les galaxies, dynamisant les étoiles, don-
nant naissance aux planètes et, sur notre mon-
de, en ayant le contrôle sur le climat et en ani-
mant les organismes biologiques. Il n’existe point
d’île isolée dans un univers électrique. ”4

Cette nouvelle cosmologie pourrait de toute
évidence servir de base à de nouvelles investi-
gations scientifiques sur des sujets tels que l’as-
trologie, la télépathie et les phénomènes psychi-
ques en général. Elle explique également d’une
manière lumineuse pourquoi les enseignements
spirituels insistent sur la responsabilité qui nous
incombe à tous au niveau de nos pensées et du
climat subjectif dans lequel nous baignons. Dans
un univers en interconnexion, les ondes de nos
états de conscience ont une influence sur toutes
les autres vies et les règnes, et, soit elles aug-
mentent, soit elles diminuent la qualité de notre
environnement. Les enseignements de la Sages-
se Sans Age disent que les émotions accumulées
ont même un impact sur le temps, et que c’est
nous qui créons notre propre climat, au vrai sens
du terme.5

Ceci est une pensée fascinante, en vue du thè-
me actuel sur le changement climatique et la cri-
se mondiale qu’il a générée. Tandis que le ré-
chauffement mondial par le fait des émissions
de carbone peut bien y contribuer également, il
y a un grand nombre d’autres facteurs en jeu,
du point de vue ésotérique. Pour s’attarder sur
l’un d’eux, il se peut que notre nature de désir
turbulente, et les pensées égoïstes, viennent
s’ajouter aux perturbations du climat planétaire.



6

Même sur les plans physiques, de récentes dé-
couvertes scientifiques indiquent comment il peut
en être ainsi. Un exemple en est la découverte
de magnétite biogénique dans le tissu cervical,
au moyen de laquelle le système nerveux cen-
tral de l’homme peut interagir avec les champs
magnétiques de l’environnement. La recherche
actuelle cherche à voir si des éléments  magnéti-
ques existent uniquement dans la glande pinéale
comme c’est le cas chez les oiseaux et les ani-
maux, au moyen desquels ils interagissent avec
le champ magnétique terrestre pour la naviga-
tion.

La glande pinéale est située dans le centre du
cerveau, dans une petite grotte ou caisse de ré-
sonance. Ceci peut correspondre à une caisse de
résonance qui existe entre la surface de notre
planète et son ionosphère – une coque sphérique
qui est excitée par les coups de foudre prove-
nant des deux mille orages peu ou prou qui ont
lieu à tout moment sur le globe terrestre. On
s’est aperçu que les phénomènes de résonance
électromagnétique qui se produisent à cet en-
droit sont d’une fréquence semblable aux états
alpha et thêta du cerveau humain, et que d’autres
résonances existent également entre les diverses
couches de la ionosphère électromagnétique de
la terre et le cerveau. 6 Les enseignements de la
Sagesse Sans Age étendent cette interaction à
l’aura spirituelle de la terre également, ensei-
gnant que par le biais de la méditation, on peut
générer des phénomènes de résonance dans la
cavité du cerveau, en sympathie avec les fré-
quences des règnes intérieurs, subjectifs de la
planète, et que leur potentiel peut être diffusé au
service de tous les êtres vivants.

L’ionosphère est simplement une partie de la
vaste substance magnétique par le biais de la-
quelle opère la vie électrique intelligente, et l’in-
dice de ceci a été constamment  présent, sous la
forme du terme scientifique que nous employons
pour décrire le temps et le climat – la météoro-
logie. La Sagesse Sans Age enseigne qu’un voi-
le de poussière magnétique, météorique envi-
ronne la terre, et que c’est l’expansion et la con-
traction périodique de ce voile météorique qui
affecte le changement climatique. Alors qu’une
poussière météorique moindre correspond à un
refroidissement de l’atmosphère et à des ères
glaciaires, une augmentation de poussière mé-
téorique correspond à un réchauffement de l’at-

mosphère et à des périodes de réchauffement
telles que l’ère Carbonifère. Des données géo-
logiques indiquent que le changement climati-
que s’est produit de manière répétitive. Les ex-
péditions scientifiques ont  foré à l’intérieur des
glaciers et examiné les minuscules bulles d’air
emprisonnées pendant des milliers d’années, et
ont fait la corrélation entre les températures éle-
vées de la terre et les quantités accrues de dioxyde
de carbone dans l’atmosphère terrestre. Le dioxy-
de de carbone et l’acide carbonique sont des in-
dices clé des périodes de réchauffement mon-
dial, et curieusement, ce sont également des cons-
tituants importants de la poussière météorique.
La science reconnaît le fait que “ les particules
de poussière abandonnées par les chutes de mé-
téorites peuvent persister dans l’atmosphère pen-
dant un temps qui peut aller jusqu’à plusieurs
mois, et que les particules pourraient affecter le
climat, à la fois en diffusant des ondes électro-
magnétiques, et en catalysant les réactions chi-
miques dans la haute atmosphère ”. Néanmoins,
on ne reconnaît pas encore la portée de l’influen-
ce météorique sur le climat.

Lorsqu’il sera admis que la poussière météo-
rique fait partie intégrante du voile électroma-
gnétique qui environne la terre, et que la cons-
cience humaine peut avoir une influence subtile
sur ce voile d’une manière quelconque, la res-
ponsabilité collective qui nous incombe vis-à-
vis des règnes inférieurs de la nature au moyen
de l’utilisation et de l’orientation correcte des
pensées deviendra également évidente. Par l’usa-
ge scientifique de la méditation en accord avec
la loi que “ l’énergie suit la pensée ”, l’humani-
té entrera en  possession de son héritage en tant
que gardienne planétaire, et le parangon du but
de la vie de l’homme sera consacré à exécuter
l’injonction divine contenue dans la Grande In-
vocation : “ Du centre que nous appelons la race

de l’homme, que le Plan d’Amour et de Lumière

s’épanouisse ”. Le fait que l’humanité soit un
“ centre ” électromagnétique dans le véhicule de
l’expression divine, et qu’elle a une responsabi-
lité prédestinée de faire en sorte que ce Plan
d’amour et de lumière s’épanouisse dans tous
les règnes de la nature, pointe vers une vision
réellement inspirante du futur. Le pouvoir de la
pensée ordonnée d’un groupe pourra un jour
diriger à dessein les énergies potentielles spéci-
fiques jusqu’aux règnes inférieurs de la nature
pour les élever et les racheter.
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Tandis que ces pensées peuvent sembler ré-
volutionnaires, l’idée que toute la substance est
vivante, et composée de vies élémentales mi-
nuscules nous accompagne depuis l’aube de la
civilisation humaine, avec l’idée religieuse gran-
diose de rédemption planétaire. Il est prévu que
ceci va occuper à nouveau le devant de la scène
de la pensée humaine sur un tour plus élevé de
la spirale, tandis que l’humanité se revêt du
manteau de gardienne de la terre et assume ses
responsabilités vis-à-vis de l’évolution planétai-
re. L’application des énergies de la bonne vo-
lonté à tous les règnes de la nature, telle qu’elle
est abordée dans le bulletin précédent “ Les jus-
tes relations avec tous les êtres vivants ”, met
en exergue les tentatives pour amorcer ce pro-
cessus. Il est crucial que tous ceux qui s’éveillent
à cette vision fascinante du rôle de l’humanité à
l’égard du Plan Divin s’unissent pour servir cet-
te cause – les groupes de Méditation de la Bon-
ne Volonté 7, le réseau des Triangles 8, et le
Cycle des Conférences 9 étant de merveilleux
exemples de la marche à suivre. Le monde pas-
se maintenant par une période de crise gravissi-
me et de prises de décision, et nous avons de-
vant nous l’espoir d’un nouvel alignement éner-
gique sur le Plan Divin. A ce moment critique
de l’histoire humaine, puissions nous avoir un
éclairage nouveau et trouver un nouveau sens à

ces paroles remarquables de Saint Paul : “Jus-
qu’à présent, toute la création a gémi et subi les
douleurs de l’enfantement, dans l’attente de la
manifestation des Fils de Dieu. ”

1. L’Univers Electrique, p.49, W. Thornill et D. Talbott

2. Les Lettres du Mahatma à A.P. Sinnett, p.160

3. L’Empreinte Cosmique, p.132, Paul Davies

4. Les Foudres des Dieux www.thunderbolts.info

5. Un Traité sur la Magie Blanche, p.226 Alice Bailey. Dis-
ponible sur notre siteweb :

     www.lucistrust.org, ou en nous écrivant à l’adresse indi-
quée au dos.

6. http://en.wikipedia.org/wiki/Schumann_résonances. On
pense que les ondes Thêta se situent environ sur la fré-
quence de 6-10 Hz, les ondes alpha sur 8-12. On a mesu-
ré la zone de fréquence de la terre elle-même, évaluée à 8
Hz, selon les premières estimations établies par l’inven-
teur et ingénieur en électricité Nicolas Tesla.

7. http://www.lucistrust.org/en/service_activities/
world_goodwill__1/more/goodwill_meditation_group.

8. Voir www.triangles.org

9. Voir l’article suivant.

Pour ceux qui aimeraient explorer certains
des aspects plus profonds de l’Univers Electri-
que, aller sur notre siteweb :

www.lucistrust.org/en/arcane_school/
the_electric_bridgewww.lucistrust.org/en/
arcane_school/the_electric_bridge

LE CYCLE DES CONFÉRENCES

L’initiative du Cycle des Conférences de la Bon-
ne Volonté Mondiale consiste en un groupe de
méditation dans le monde qui se relie par la visua-
lisation, pour contribuer à éclairer spirituellement
l’atmosphère, dont sont tributaires les conférences
mondiales, cruciales pour le progrès spirituel de
l’humanité. Les participants peuvent se connecter
à notre page de téléchargement qui donne accès à
un document de visualisation, ainsi qu’à des com-
mentaires et autres écrits intéressants.

On peut consulter un weblog de nouvelles et de
rédaction journalistique de qualité sur les projets
actuels sur : http://lucis.typepad.com/

Les participants sont informés par mail des évé-
nements importants et des faits nouveaux, ainsi
que des conférences à venir.

Actuellement, le groupe du Cycle des Confé-
rences se concentre sur deux initiatives principa-
les :

La Sauvegarde de la Planète : Avec la préoc-
cupation grandissante du changement climatique,
de la pollution et du pillage des ressources de la
planète, cette visualisation dynamise le travail de
ceux qui évoquent la responsabilité humaine à
l’égard de la terre.

Le Processus de Paix au Moyen Orient : La
paix au moyen orient est la condition sine qua non
de la paix dans le monde, à cette époque critique
de l’histoire humaine. Cette visualisation se focali-
se spécifiquement sur les Accords de Genève, une
initiative émanant des efforts conjugués Israélo/
Palestiniens, qui préconise un modèle détaillé d’ac-
cord de paix pour mettre fin au conflit Israélo/
Palestinien.

Pour de plus amples informations, veuillez nous
contacter, ou aller sur notre site :

www.worldgoodwill.org
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La science ésotérique est basée sur la pulsion électrique douée d’intention

de la Volonté Divine qui contacte la substance et accélère son mouvement

inhérent de rotation. L’aspect Amour de la Divinité guide ce mouvement en

un mouvement en spirale, cyclique, sur lequel se basent les modèles de

toutes les formes et de toutes les dimensions. Depuis les myriades de spira-

les qui constituent l’atome, jusqu’à la force de la kundalini qui s’élève chez

l’être humain en éveil, tel un caducée d’énergie électrique, le mouvement en

spirale se poursuit. L’élégante beauté de ce processus divin peut se remar-

quer exotériquement dans la double hélice de l’ADN, et les filaments allon-

gés de plasma au fin fond de l’espace.

Extrait de : Le Pont Electrique]

La Grande Invocation

Version originale

Du point de Lumière dans la pensée de Dieu

Que la lumière afflue dans la pensée des hommes

Que la Lumière descende sur la Terre

Du point d’Amour dans le Cœur de Dieu

Que l’amour afflue dans le cœur des hommes

Puisse le Christ revenir sur Terre

Du centre où la Volonté de Dieu est connue

Que le dessein guide le faible vouloir des hommes

Le dessein que les Maîtres connaissent et servent.

Du centre que nous appelons la race des hommes

Que le Plan  d’Amour et de Lumière s’épanouisse

Et puisse- t-il sceller la porte de la demeure du mal.

Que Lumière, Amour et Puissance restaurent le Plan sur la Terre.

Version adaptée

Du point de Lumière dans la pensée de Dieu

Que la lumière afflue dans la pensée humaine

Que la Lumière descende sur la Terre.

Du point d’Amour dans le Cœur de Dieu

Que l’amour afflue dans le cœur humain

Puisse Celui qui Vient revenir sur Terre.

Du centre où la Volonté de Dieu est connue

Que le dessein guide le faible vouloir humain

Le dessein que les Maîtres connaissent et servent.

Du centre que nous appelons la race humaine.

Que le Plan  d’Amour et de Lumière s’épanouisse

Et puisse-t-il  sceller la porte de la demeure du mal.

Que Lumière, Amour et Puissance restaurent le Plan sur la Terre.


